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Le mois de mai nous arrive chargé de moments bien importants qui nourrissent et renforcent notre 

vie de foi : la grande Fête de la Pentecôte où nous célébrons la venue de l’Esprit Saint, le 

protagoniste silencieux mais efficace de toute l’histoire du salut, celui qui remplit tout, pénètre tout, 

envahit tout, le maître intérieur, le maître du cœur. La Fête de notre Frère Damien, fidèle disciple de 

Jésus qui donna sa vie jusqu’à la fin. C’est aussi le mois dédié à Marie, une femme qui a fait de sa 

vie un Fiat perpétuel.  

 

Faire mémoire de ces trois célébrations nous permet 

d’entrer dans une dynamique de foi renouvelée, 

accompagnée par la fidélité de Marie et de Damien au 

Projet de Dieu. Comme les disciples de Jésus nous sommes 

appelées à nous mettre au service de l’action de l’Esprit, 

afin que se produise cette merveilleuse transformation 

intérieure qui fera de nous des « créatures nouvelles » (2 Cor. 5, 17). Nous n’avons pas d´autre 

mission que de seconder docilement les poussées de l’Esprit et être au service d’une Pentecôte 

continuelle en faveur de chaque être humain à qui nous annonçons l’Evangile (Act. 19, 6). 

 

Dans cette lettre je veux partager avec vous quelques touches de l’expérience de l’Esprit dans la 

vie de Marie, à la lumière du texte de la Visitation (Lc. 1, 30-46). A différents moments de notre 

réflexion, en tant que Gouvernement Général, nous avons cherché une icône qui éclaire notre vie et 

notre mission et nous inspire à partir de notre réalité actuelle de Congrégation : finalement nous 

avons pensé qu’un des textes qui pourrait nous aider dans ce sens serait « La rencontre de Marie 

avec Elisabeth ». À un autre moment rappelez-vous que je vous ai dit que nous pourrions trouver le 



2 

Marie vérifie ce que l’Ange 

lui avait dit à 

l’Annonciation, « rien n’est 

impossible à Dieu » 

« Nous sommes porteuses d’un 

charisme qui a beaucoup à dire 

à notre monde d’aujourd’hui » 

visage actuel de la Congrégation à la lumière de cette rencontre ; d’un côté une femme âgée, 

fatiguée, sans beaucoup d’énergie et, de l’autre une jeune femme, pleine d´espérance, de joie et 

d´illusion, mais les deux disposées à donner la vie en abondance. 

 

A travers le récit de la visitation, nous respirons la joie 

débordante et profonde de deux femmes pleines de vie, 

une vie qui ne leur appartient pas, qui leur a été donnée, 

une vie, peut être cachée, mais qui est là. C’est dans la 

rencontre que la vie se manifeste, « l’enfant a bondi de 

joie ». Dans la scène qui se présente sous nos yeux, nous 

observons une femme âgée qui malgré ses années, sent la vie qui prend corps et grandi en elle et 

une femme jeune qui vient tout juste de concevoir. Elisabeth sent que cet enfant, si longtemps 

désiré, bondit de joie en elle et c’est ainsi que remplie de joie, elle exclame à pleine voix : « Bénie 

sois tu entre les femmes et béni le fruit de tes entrailles ». « Heureuse es-tu car tu as cru … ». 

Marie vérifie ce que l’Ange lui avait dit à l’Annonciation, « rien n’est impossible à Dieu ». La 

rencontre engendre la vie, l´accueil, la joie, la fraternité, le dialogue, la confidence, le service ; ce 

n’est pas une visite rapide mais c’est une façon d’être présente qui ne mesure ni ne calcule. 

Ensemble elles célèbrent la vie, elles dansent, elles chantent, elles prient et cette attitude créative 

les aide à donner la vie avec espérance. Elles font confiance à Dieu qui les surprend, et elles se 

laissent surprendre. 

 

Toutes les deux sont des femmes croyantes, enracinées, comme le sont les pauvres de Yahvé. La 

foi rend possible en elles la réception de la grâce et de la vie, elle leur permet de sentir la gratuité 

de Dieu dans leur ventre maternel. Cette foi les comble de telle façon qu’elles sentent le besoin de 

la partager avec tout être humain de bonne volonté. 

 

La rencontre de ces deux femmes portant la vie, avec des chants de louange et d’action de grâces, 

constitue un mystère harmonieux porteur d’une tendresse particulière : c’est la fête de la solidarité 

et de l’entraide fraternelle, des joies et des béatitudes partagées, de l´art de cultiver l’amitié et 

l’intimité entre deux personnes qui, dans le plan du Salut, ont des missions spéciales ; avec un peu 

d’imagination nous pouvons nous approcher d’elles, écouter leurs longues heures de partage, leurs 

confidences, leurs supplications et leurs prières, leurs conversations concernant les chemins par où 

le Seigneur les mène et l´avenir qu´elles envisagent pour elles et pour leur enfant. 

Marie et Elisabeth sont un modèle pour nous ; dans notre réalité comme Congrégation nous vivons 

cette rencontre entre des femmes qui ont donné leur vie et continuent malgré leur âge à la donner, 

et d’autres plus jeunes, pleines d’enthousiasme et de vitalité, toutes elles sont embarquées dans la 

même aventure à la suite de Jésus, voulant vivre à sa manière et avec Lui la mission confiée à notre 

famille religieuse des Sacrés Cœurs : « être l’expression et la révélation du Cœur de Dieu dans le 

monde ».  

Dans nos décisions capitulaires nous disons que 

« nous sommes porteuses d’un charisme qui a 

beaucoup à dire à notre monde d’aujourd’hui », ainsi, 

nous sommes appelées à sortir de nous-mêmes pour 

aller à la rencontre de quiconque aura besoin de nous, 

tant au niveau communautaire que pastoral. Comme 

femmes consacrées nous sommes appelées à incarner cette présence gratuite de Dieu, à l´écouter et 

à le contempler dans l’autre, ce Dieu qui nous visite ne peut pas nous laisser indifférentes, car Il 

veut demeurer en nous « voici que je suis à la porte et je frappe … » (Ap. 3, 20). Dieu nous visite 
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porteuses de louanges et de 
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et nous invite à faire de même, visiter nos frères et sœurs  tout en faisant nôtre l’expérience de 

Saint Paul « ce n’est plus moi qui vit, c’est le Christ qui vit en moi » (Gal. 2, 20). 

Il est très important de faire grandir en nous, chaque jour, la conscience de cet engagement comme 

don de Dieu et comme tâche propre, « ce que vous avez reçu gratuitement, donnez-le 

gratuitement » (Mt. 10, 8). Si nous avons reçu gratuitement la vie, la foi, un charisme, c’est pour le 

transmettre, de la même manière, gratuitement. La visite de Marie à Elisabeth nous permet de 

comprendre comment vivre ce don entièrement ; c’est dans « la rencontre » que se révèle avec 

clarté ce que nous portons en nous, ce qui nous identifie, nous anime, nous dynamise et nous 

recrée.    

Il serait bon de nous demander dans nos rencontres interpersonnelles et communautaires : quelle 

expérience révélons-nous ? De quoi où de qui parlons-nous ? La présence de Marie  rempli 

d’amour, de joie et de bonheur la maison d’Elisabeth: et nous, qu´apporte notre présence à la 

communauté ? La présence de Marie chez Elisabeth 

transmet la Parole, signe de la vie qu’elle porte en elle, à qui 

elle donne sa voix ; et toi de quoi es-tu porteuse, à qui, à 

quoi donnes tu ta voix, ton esprit, ton cœur ? Dans cette 

rencontre entre Marie et Elisabeth nous pouvons contempler 

la louange et la bénédiction qu’elles expriment 

mutuellement, mues par la Vie qu’elles portent au-dedans : 

nos rencontres en communautés, sont-elles porteuses de louanges et de bénédictions ?  

Marie reçoit avec humilité les paroles de salutation et de bénédiction de la part d’Elisabeth. Elle ne 

nie pas le mystère, ne refuse pas la force et la joie de la grâce. Elle ne cache pas ce que Dieu est en 

train de réaliser dans sa vie. Marie prie, elle s’ouvre à Dieu, elle se laisse surprendre par la joie et la 

présence de la grâce divine, elle répond en rendant gloire à Dieu : « Mon âme exalte le Seigneur, 

exulte mon esprit en Dieu mon Sauveur, car Il a regardé l’humilité de sa servante » (Lc. 1, 47-48). 

Nous sommes invitées à être des femmes qui donnent la vie à la manière de la visitation de Marie à 

Elisabeth, docile à l’Esprit qui est le protagoniste de la mission. Des femmes qui portent Jésus dans 

leurs vies et avec Lui engendrent une nouvelle façon de vivre, une nouvelle manière de servir ; des 

femmes qui deviennent elles-mêmes évangile, car elles rendent crédible, par leurs vies, la présence 

de Dieu ; des femmes attirées par Jésus et son Projet ; des femmes qui veulent être présence de 

l’amour gratuit et inconditionnel de Dieu, Père-Mère ; des femmes capables de donner la vie 

jusqu’à la fin ; des femmes généreuses, aimantes, courageuses, capables de construire un monde 

plus humain ; des femmes tendres, sensibles, qui respirent le visage maternel de Dieu ; des femmes 

qui prient et contemplent la présence de Dieu dans le quotidien ; des femmes qui partagent avec 

leurs communautés et dans la pastorale le pain de 

l’espérance, la paix, la liberté, la fraternité et la solidarité ; 

des femmes capables de donner vie toujours et partout ; des 

femmes qui se mettent en chemin chaque jour car la vie des 

autres les appelle et les engage.  

 

Tout comme Marie, nous sommes appelées à accueillir la vie, à la faire grandir et à la donner, une 

vie qui remplit de joie notre cœur, car c´est seulement à partir de cette joie que nous pouvons être 

porteuses de vie en abondance, une vie qui se multiplie à mesure qu´elle rencontre la vie de chacune 

de nos sœurs. Ces vies unies, comme celles de Jésus et de Jean, rendent possible les grandes 

merveilles que Dieu est en train de faire dans notre Congrégation. Ces petites, ou grandes joies qui 

sont présentes dans notre cœur, font partie de la nouveauté avec laquelle Dieu pense la construction 

Femmes tendres, sensibles, 

qui respirent le Visage 

Maternel de Dieu 
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du nouveau visage de la Congrégation. Si nous laissons Dieu nous habiter alors de notre être 

jailliront la joie et le bonheur et notre espérance sera renforcée.  

 

Accueillons Marie qui vient nous visiter, personnellement, en communauté, et dans la 

Congrégation, elle veut partager avec nous cette joie qui surgit du Dieu qui la visite et l’habite, ce 

Dieu qui veut aussi demeurer avec toi, avec moi, si nous sommes attentives à l’accueillir lorsqu’Il 

frappera à notre porte, la porte de notre cœur, la porte de notre foi, la porte de notre amour. 

Découvrons Dieu qui agit dans la vie et la mission de notre Congrégation, lui donnant sens par la 

révélation de son visage. 


